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 80% des décès lors d’incendies, sont en relation avec l’inhalation des fumées. 
 

C’est dans les incendies d’habitations et d’immeubles qu’apparaissent la majorité des 
victimes. En France il y à environ 12.000 victimes d’inhalation des fumées par an. 
 
 

COMPOSITION DES FUMEES 

 
La fumée se constitue des 3 états de la matière :  
 

1. UN ETAT SOLIDE : particules imbrûlées, carbone (suie)… 
 
2. UN ETAT LIQUIDE : aérosol, vapeur d’eau… 

 
3. UN ETAT GAZEUX : gaz de combustion, hydrocarbures… 

 
 
 
Elle peut-être de couleur blanche, grise ou noire selon la combinaison des trois états de la matière 
qui la compose. C’est donc la composition de la fumée qui fait sa couleur, non pas sa 
température.  
 
 
Info. : Une fumée blanche sera riche en aérosol et en vapeur d’eau, une fumée grise contiendra un mélange 
d’aérosols et de particules solides, alors qu’une fumée noire sera riche en grosses particules solides.  
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ZOOM SUR LE MONOXYDE DE CARBONE (CO) 
 
Le monoxyde de carbone est un gaz incolore et inodore. Sa densité est voisine de celle de l’air. Sa 
présence résulte d’une combustion incomplète, et ce quel que soit le combustible utilisé : bois, 
butane, charbon, essence, fuel, gaz naturel, pétrole, propane. Il se diffuse très vite dans 
l’environnement. 
 

Il agit comme un gaz asphyxiant très toxique qui, absorbé en quelques minutes par l’organisme, 
se fixe sur l’hémoglobine : 

 0,1 % de CO dans l’air tue en une heure. 
 1 % de CO dans l’air tue en 15 minutes. 
 10% de CO dans l’air tuent immédiatement. 

Le monoxyde de carbone est inhalé dans l’air et absorbé par les poumons lors de la respiration. Ses 
propriétés toxiques sont le résultat de sa combinaison avec l’hémoglobine, protéine qui transporte 
habituellement l’oxygène dans le sang. Cette liaison aboutit à la formation d’un composé 
relativement stable, la carboxyhémoglobine (HbCO), qui empêche l’hémoglobine de jouer son rôle 
de transporteur de l’oxygène vers les tissus. 

En raison de l’affinité beaucoup plus grande de l’hémoglobine pour le CO que pour l’oxygène, 
lorsque l’on inspire de l’air contenant du CO, celui ci se fixe préférentiellement sur l’hémoglobine, 
prenant ainsi la place de l’oxygène. Le CO peut également se combiner à d’autres protéines, telle la 
myoglobine du muscle. 

La réaction de formation de la carboxyhémoglobine est réversible, ce qui permet l’élimination du 
CO par voie respiratoire soit en replaçant le sujet dans une atmosphère saine, soit en lui faisant 
respirer de l’oxygène, éventuellement à forte pression (oxygénothérapie hyperbare). 

 
 
 

LA FUMEE ET SES DANGERS 

 
 
La fumée est à l’origine de 5 dangers majeurs vis-à-vis des personnes et des biens : 
 

1. Toxicité 
 
 

2. Opacité 
 
 

3. Inflammabilité 
 

 

4. Chaude 
 
 

5. Mobile 
 
 
 
 



Formateur : WATTEZ Maël 3 

1 - TOXICITE 

 
 

 
Les éléments qui composent la fumée sont toxiques pour le corps humain (monoxyde de carbone 
CO, dioxyde de carbone CO²…) : suffocation, hyper-sécrétion, irritations, larmoiements, brûlures 
pulmonaires, toxicité sanguine et musculaire voire cellulaire.  
 
Encore plus directement, la combustion consomme l’oxygène de l’air ambiant, élément vital pour 
l’homme.  
 

 
 

ATTENTION : Dans un espace clos, la chute du pourcentage d’oxygène peut ne pas excéder 
quelques minutes. Passer de 21% (air ambiant) à 17% va entrainer une incoordination motrice qui 
va empêcher la victime de réagir et de s’échapper, à 10% c’est la syncope et à 6% la mort.  

 
 
 

2 - OPACITE 

 
 
Les particules de carbone (suies) présentes dans la fumée lui donne une couleur foncée pouvant 
aller jusqu’au noir le plus intense, ce qui entraine :  

→ PANIQUE pour les occupants 

→ GENE pour évacuer 

→ RETARDEMENT de l’action des services de secours en sont les conséquences directes.  
 
 

S’y ajoute des dégâts matériels dus au dépôt de suie, des risques de chutes (suie glissante au 
sol) et l’augmentation du phénomène de propagation par rayonnement thermique (couleur noire).   
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3 - INFLAMMABLE 

 
 

Par l’effet du rayonnement et de la convection, la fumée est propagatrice du feu.  
 
Soumise à de fortes températures, dans un espace clos ou semi-clos, la fumée peut à tout moment 
s’enflammer : on parle d’Embrasement Généralisé Eclair (EGE). Toujours dans la même situation et 
suite à l’arrivée brutale d’air, on peut risquer une Explosion des Fumées (EF).  

 

4 - CHAUDE 

 
 

 

La chaleur des fumées peut être à l’origine de brûlures et de dégâts matériels importants.  
 
 
 
 

5 - MOBILE 

 
 

 

Il est possible de calculer le temps mis par des fumées pour envahir un local, la vitesse horizontale 
d’un front de fumées est comprise généralement entre 0,20cm et 1m/sec.  
 
 
 

De ces dangers découle une nécessité, lors d’un incendie, l’évacuation des fumées est  
 

IMPERATIVE 

 
 

 Les victimes d’inhalation de fumées doivent être soustraite le plus vite possible à l’exposition 

aux fumées et être oxygénées. Elles doivent ensuite être examinés même si leur amélioration est 
rapide car cette amélioration n’exclue pas une aggravation secondaire en particulier respiratoire et 
neurologique, ceci implique la prise en charge par des équipes médicales des sapeurs-pompiers ou 
des SMUR.  
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EVOLUER DANS UN LOCAL ENFUME 

 
 

Les fumées d’incendie montent toujours, étant plus chaudes que l’air et plus légères. 

 
 
Ainsi lorsqu’une combustion a lieu dans un local, celui-ci va peu à peu se remplir de fumée, d’abord 
en partie haute puis de plus en plus bas, pour finir par être entièrement enfumé. Au début d’un 
incendie, l’air le plus respirable se situe donc au niveau du sol.  
 
 
Si la possibilité vous est donnée, se munir d’un chiffon (t-shirt, tissu, coussin, etc.) imprégné d’eau et 
respirer au travers de celui-ci pour vous prémunir des inhalations toxiques et chaudes. 
 
 
 

N’oublions pas que l’intervention d’un agent SSIAP a lieu dans les 5 premières minutes d’une 
détection incendie, dans les locaux ne contenant pas de produits à risques, ce temps est 

généralement insuffisant pour la propagation d’un incendie.  
 

Méfiance cependant, selon son contenu la donne peut être totalement différente. 

 
 
 
 

Une victime est allongée dans le local ? Si vous ne vous mettez pas en danger en 
intervenant, vous DEVEZ la dégager. 

 

 Il faut privilégier l’humain au bien matériel. 
 
 

NON-ASSISTANCE A PERSONNE EN DANGER 
 

Article 223-6 du Code Pénal 

« Quiconque pouvant empêcher par son action immédiate, sans risque pour lui ou pour les 
tiers, soit un crime, soit un délit contre l’intégrité corporelle de la personne s’abstient 
volontairement de le faire est puni de cinq ans d’emprisonnement et de 75000 euros 

d’amende » 
 

« Sera puni des mêmes peines quiconque s’abstient volontairement de porter à une 
personne en péril l’assistance que, sans risque pour lui ou pour les tiers, il pouvait lui prêter 

par son action personnelle, soit en provoquant un secours » 

 


